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UN GRAVEUR SUISSE A PARIS AU XVIe SlfiCLE

Jean Adhemar.

la fin du XVIe siecle, parmi les artistes de toutes les nations
qui etaient venus se fixer a Paris, ä cote de Flamands, de

Hongrois et d'Espagnols, on voit travailler un certain nombre
de Suisses, et parmi ceux-ci un graveur dont l'existence semble

avoir echappe aux historiens de son pays bien qu'il soit assez

bien represente au Cabinet des Estampes de Paris.
C'est un graveur sur bois nomme Christophle Suisse qui,

nous apprend la legende d'une de ses gravures que nous allons
etudier (PL 11,3), est fixe «rue S1 Jean de Latran, ä l'Escu de Venise». II s'est done

joint aux tailleurs d'histoires de la fin du siecle qui ont abandonne le quartier des

Halles et la rue Montorgueil pour la rive gauche de la Seine, et se sont groupes
autour de la rue S4-Jacques, specialement dans la rue SMean de Latran
(l'actuelle rue des Ecoles), ou habitent notamment Philippe Pelletier ä l'enseigne
de la Bonne Intention, Mahiet Dubois, et surtout l'actif Jean III Leclerc, ä

l'enseigne de la Salemandre.
La gravure de Christophle Suisse (H. 0,340 X L. 0,380) est intitulee: « Facetieuse

et fort recreative Histoire de la Mignonne qui cache le Mignon friand de Fourmage ».

Elle represente une jeune femme Elegante qui cache sous son ample manteau de

fourrure un jeune seigneur et lui permet ainsi de s'echapper, tandis qu'armes de

batons le Pere, la Mere et la Chambriere cherchent le galant. Plus que d'une sc6ne

de mceurs \ il nous semble qu'on doive reconnaitre ici une scene de theatre: la

1 Assez dans le goüt de Brantöme: on pense, par exemple, ä la legende qui montre la reine
Marguerite cachant Henri IV sous son vertugadin dans la nuit de la Saint-Barthelemy; legende qui,
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presentation des personnages, la disposition de la chambre oil les cloisons s'agencent
comme les portants d'un decor semblent le prouver; cependant, des recherches
menees ä la Bibliotheque Rondel, meme avec l'aide de Mme Home, ne nons ont pas
permis d'identifier cette histoire: si le theme du mari trompe se rencontre ä chaque
instant dans les farces du XVIe siecle, celui de la fille coquette n'y semble pas
frequent. Quoi qu'il en soit, la gravure est excellente, dessinee et taillee avec esprit
par un bon eleve des graveurs sur bois parisiens, et la scene est amüsante. Grace au
costume de la jeune femme, il est possible de dater la piece a quelques annees pres,
car eile porte un large vertugadin et est coiffee du petit bonnet que portent la reine
Louise de Lorraine et Catherine de Medicis sur la celebre tapisserie de Florence;
ses larges manches, son haut collet, son corsage en pointe assez decollete, tout nous
amene aux modes des annees 1580 1.

De quelques annees plus tard datent deux autres estampes du meme auteur,
signees C. Suisse, et gravees, cette fois, sur cuivre. L'une se trouve dans le Recueil
Lestoille a la Bibliotheque Nationale (Imprimes Res. La25 6, fob 33v°): c'est une
image de piete accompagnee d'un texte abondant latin et fran^ais dispose sur trois
colonnes; on y voit la Santa Casa de Lorette transportee dans les airs par les Anges

avec, au-dessus, dans une gloire, la Vierge tenant l'Enfant; le placard porte l'adresse
de Guillaume Bichon, et la date du 4 juillet 1590; c'est done une de ces images
pieuses editees en grand nombre par les Ligueurs pendant le siege de Paris. L'autre
gravure est inspiree egalement par l'esprit ligueur; c'est un portrait du due de

Mayenne en pied, l'epee au cote, une grande lance a la main, qui figure au verso du
titre d'une brochure de propagande, La Noiwelle Milice, publiee, en 1590 aussi, par
Robin Thiery (Bibliotheque de la Ville de Paris, Recueil Valen<?ay, t. XXXVI,
n° 524). Partant de ces notions, faut-il penser que Christophle Suisse pourrait etre
le meme que l'enigmatique «le Suisse » que, depuis Fuessli, on assure sans preuves
süffisantes etre Christophe III Stimmer, et qui est l'auteur d'un bois representant
le « Pourtraict De l'armee De l'Empereur Türe rangee en bataille » Ce bois, destine

a illustrer une de ces publications sur la Turquie qui furent si nombreuses a la fin
du XVIe siecle 2, eut l'honneur d'etre tire a nouveau au XVIIe siecle avec une
legende dithyrambique qui le donnait pour une des productions les plus accomplies
de son temps, et l'oeuvre de ce le Suisse qui, « bien qu'il n'ait jamais grave qu'en
bois, a fait toutefois en son temps des pieces si excellentes qu'elles meriteraient

s'il l'eüt connue, aurait peut-etre empeche Dancourt de s'attendrir sur le vertugadin (« Modeste
ornement de nos meres..., si 1'on ne vous eüt pas quitte, on eüt garde la purete de leurs mceurs,
de leurs manieres »; Divertissement de La fete de village, 1700).

1 L'abbe de Marolles signale encore une piece de Suisse dans un de ses volumes «d'artsliberaux
et mecaniques» (Catalogue de livres d'estampes... fait a Paris en 1666, p. 107); mais nous ne l'y avons

pas retrouvee.
2 Cf. Atkinson, La Litterature geographique de la Renaissance, 1935 (notamment aux annees

1588, 1590, 1598).
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d'etre parangonnees au plus delieat burin de la taille-douce » \ Ainsi, au dire de cet

admirateur, peut-etre un peu trop enthousiaste, «le Suisse » n'aurait fait que des

bois; il ne pourrait done etre le meme que notre Christofle; mais ce commentateur,
qui vivait cinquante ans environ apres «le Suisse » et 6tait par consequent assez mal
renseigne sur sa personnalite comme sur ses oeuvres, ne s'est-il montr6 trop p6remp-
toire, et ne devons-nous pas dire prudemment avec Papillon2 que «le Suisse... etait
peut-etre le tailleur d'histoires dont il a ete parle ci-devant ».

1 Voir ce second etat (signale par Papillon) au Gabinet des Estampes de Paris dans les recueils
Ea. 25 b (coll. Marolles, fol. 98) et Yx. 49 (coll. Lallemant de Betz, fol. 291).

2 J.-M. Papillon, Traite... de la gravure en bois..., Paris, G. Simon, 1766, t. I, p. 238.
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